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Mesdames et Messieurs,  
 
 
Je vous remercie tous de venir apporter votre appui au CSA, comité spécialisé dans la sécurité 
alimentaire. Conformément à l’Acte constitutif et aux autres Textes fondamentaux de la FAO, le CSA 
est hébergé par l’Organisation depuis sa création.  
 
La cinquantième session du CSA se tient cette semaine à un moment critique, où de nombreux 
facteurs accroissent les difficultés en matière de sécurité alimentaire et de nutrition à l’échelle 
mondiale.  
 
L’édition 2022 du rapport de la FAO intitulé L’État de la sécurité alimentaire et de la nutrition dans le 
monde indique que 828 millions de personnes sur la planète souffraient de faim chronique en 2021.  
 
Ce chiffre représente une augmentation de 46 millions par rapport à 2020, et de 150 millions par 
rapport au niveau d’avant la pandémie de covid-19.  
 
En outre, quelque 2,3 milliards de personnes dans le monde étaient en situation d’insécurité 
alimentaire modérée ou grave en 2021.  
 
Ce sont ainsi 350 millions de personnes supplémentaires qui souffrent de difficultés nutritionnelles 
(surnutrition ou dénutrition) par rapport à la situation à la veille de la pandémie.  
 
Et près de 3,1 milliards de personnes n’avaient pas les moyens de s’alimenter sainement en 2020 – soit 
une augmentation de 112 millions par rapport à la situation de 2019 –, évolution qui s’explique par les 
effets de l’inflation des prix à la consommation des produits alimentaires, laquelle a pour causes les 
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incidences économiques de la pandémie ainsi que les conflits en cours (dont la guerre en Ukraine); il 
faut ajouter à cela les impacts de la crise climatique, qui n’ont fait qu’aggraver la situation.  
 
Mesdames et Messieurs,  
 
Nous savons ce que nous avons à faire: nous devons faire plus et faire mieux.  
 
La FAO, aux côtés d’autres organismes appartenant à la grande famille des Nations Unies, s’emploie à 
apporter des solutions à ces problèmes, tant à court terme qu’à long terme, en particulier pour les 
agriculteurs familiaux, les petits exploitants agricoles et les paysans des quatre coins du monde, ainsi 
que pour les communautés les plus vulnérables.  
 
Nous devons collectivement demeurer concentrés sur les objectifs du Programme de développement 
durable à l’horizon 2030 et faire tout notre possible pour nous remettre sur la bonne voie et atteindre 
leurs cibles, en particulier celles des objectifs de développement durable (ODD) 2 et 1.  
 
Dans le sillage du Sommet des Nations Unies sur les systèmes alimentaires qui s’est tenu en 2021, 
nous devons demeurer engagés à transformer de manière urgente nos systèmes agroalimentaires 
mondiaux et nationaux en vue d’accroître leur efficacité, leur caractère inclusif, leur résilience et leur 
durabilité et d’accélérer notre marche vers la concrétisation des ODD.  
 
Et la FAO est honorée d’héberger, à la demande du Secrétaire général et de la Vice-Secrétaire générale 
de l’ONU, et au nom du système des Nations Unies dans son ensemble, le Pôle de coordination des 
activités donnant suite au Sommet des Nations Unies sur les systèmes alimentaires.  
 
Le CSA prête un appui important à cet égard, en faisant office de plateforme multilatérale mondiale 
dans le domaine des politiques, et je me réjouis de voir pour la première fois un si grand nombre 
d’acteurs présents physiquement dans cette Salle Plénière, et de la présence de nombreux participants 
en ligne.  
 
Le CSA, avec l’appui du Groupe d’experts de haut niveau présidé par un spécialiste venant de Suisse, 
produit des rapports scientifiques et des directives de politique générale qui contribuent à une gestion 
mondiale consultative de la sécurité alimentaire et de la nutrition.  
 
Le Projet de recommandations de politique générale sur la participation et l’emploi des jeunes, qui 
doit être examiné cette semaine, sera un outil essentiel pour promouvoir la participation des jeunes, 
notamment agricultrices et paysannes, scientifiques et entrepreneurs, à la sécurité alimentaire.  
 
Les Directives volontaires sur l’égalité des genres et l’autonomisation des femmes et des filles dans le 
contexte de la sécurité alimentaire et de la nutrition contribueront également à la concrétisation des 
ODD et à l’instauration de systèmes agroalimentaires durables.  
 
Chers collègues,  
 
Je tiens à vous féliciter en ce dixième anniversaire des Directives volontaires du CSA pour une 
gouvernance responsable des régimes fonciers applicables aux terres, aux pêches et aux forêts, qui est 
l’un des outils de politique générale les plus puissants du CSA.  
 
La FAO continuera de prêter aux activités du CSA un concours important, en étroite collaboration 
avec le FIDA et le PAM.  
 
Continuons d’œuvrer de manière inclusive et collective, avec tous les acteurs, à accélérer la marche 
vers les ODD grâce à des systèmes agroalimentaires plus efficaces, plus inclusifs, plus résilients et 
plus durables, en vue de réaliser les quatre améliorations (en matière de production, de nutrition, 
d’environnement et de conditions de vie), en ne laissant personne de côté.  
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Je vous souhaite une session productive et des débats fructueux, dont les effets seront bénéfiques aux 
populations vulnérables et aux agriculteurs dans le monde entier.  
 
Je vous remercie de votre attention.  


